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Un peu d’histoire de la création de la création de La Légion d’honneur en particulier 
quelques Femmes : 
 
Napoléon BONAPARTE 1er Consul a créé l’Ordre la Légion d’honneur et a nommé le premier 
Chancelier Monsieur LACÉPEDE selon la loi du 16 mai 1802, et décret le 29 mai 1802. 
 
Grâce à cette loi ce fut 1500 porteurs d’armes sont devenus membres de la Légion 
d’Honneur avec pension. 
En revanche en aucun cas les femmes étaient admises dans les statuts de l’Ordre. 
En effet de nombreuses femmes ont combattues ainsi que des infirmières, des cantinières 
lors des guerres. Certaines sans uniforme afin de cacher leur sexe ou pour suivre leur mari. 
 
La Duchesse d’Alerantès maréchale Junot a écrit : « Cette création d’un ordre de la 
chevalerie dans un pays où l’on ne marche qu’au milieu d’institutions républicaines parut 
d’abord une sorte de monstruosité de la république ». 
 
Il fut dit : « la Légion d’honneur est la marque du triomphe de la gloire dans l’égalité, 
pourquoi les femmes ne seraient-elles pas décorées ? 
 
Suite à de nombreuses protestions de femmes, Napoléon a accepté de décorer des femmes 
par des colliers d’or soutenant une couronne civique, ces distinctions ne sont pas considérées 
comme la croix de la Légion d’honneur.  
 
Napoléon Empereur a lui-même épinglé à des femmes dont la bravoure était certaine et 
conduite héroïque en leur remettant soit une croix ou une chaine avec une médaille à 
l’effigie de l’Empereur. 
 
La grande chancellerie de la Légion d’honneur certifiait les états de services des combattants 
selon les attestations des maréchaux et des généraux. 
 
Quelques vaillantes françaises furent décorées chevalières : 
Rose BARREAU pensionnée par l’Empereur en 1804 
Joséphine TRINQUART vivandière (elle vendait des vivres et des boissons aux soldats) 
Marie-Jeanne SHELLINCK née GAND caporal, sergent, lieutenant soit 17 ans de services dans 
douze campagnes dont huit blessures, elle fut décorée le 20 juin 1808, avec l’étoile des 
braves de l’’Empereur. 
Virginie GHESGUIERE appelée « Joli sergent », elle a pris la place de son frère, elle a été 
incorporée en 1806 et elle fut renvoyée en 1812, lorsque que son sexe fut découvert, elle 
décéda à presque 100 ans. 
Annette DEVRON cantinière qui donna du péril de sa vie des barils d’eau de vie aux soldats. 
Marie de NAMUR transportant des cartouches et de l’eau de vie. 
Mme DUCOUD-LABORDE née PONCET elle suivit son époux aux rangs du 6ème hussards, elle 
fut nommée Maréchal des Logis par l’ordonnance de l’Empereur en 1806. 
Elle fut une battante dans plusieurs batailles : Elyan, Friedland, et Waterloo où elle perdit une 
jambe par un boulet. 
Catherine BALAND vivandière bataille de Chiclana en mars 1811 décorée en 1813 
La Mère MATHIEU cantinière bataille de Leipzig 1813. 
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Thérèse BORDENEGRE vivandière qui arracha le drapeau français à un cosaque russe. 
Marie dit « TETE DE BOIS » la fameuse cantinière qui fut tuer ainsi que son fils en 1815. 
Marie-Joseph SCHERRE veuve HARONS d’abord cantinière et ensuite elle contractera son 
engagement militaire pour suivre son époux tout en dissimulant son sexe. 
 
Thérèse FIGUEUR née TALMET dite Madame Sans-Gêne (rien à voir avec la Maréchale 
LEFEBRE créé par Victorien SARDOU blanchisseuse) elle sauva le Général Noguès, elle eut 5 
graves blessures, bien qu’elle ait fait des exploits, elle ne reçut jamais la Croix. 
 
Et bien d’autres femmes …. 
 
Dans les années suivantes :  
A la Restauration une ordonnance du 19 juillet 1814 précise que toutes les distinctions 
honorifiques de la légion d’honneur sont maintenues et l’ordonnance rétablit les ordres 
royaux. 
 
LOUIS XVIII conserve la légion d’honneur en disant « en confirmant l’institution la légion 
d’honneur nous sommes plus fiers de donner à nos sujets une nouvelle marque de notre 
affection royale ».  
Le 26 mars 1816 LOUIS XVIII codifie les statuts des appellations toujours en vigueur soit :  

- Commandeur au lieu de comandant 
- Grand-Croix au lieu grand cordon 
-  

CHARLES X en mars 1825 : il négligea la légion d’honneur. 
 
LOUIS PHILIPPE 1er en juillet 1830 abolit les ordres royaux et conserve la Légion d’honneur. 
 
Au second empire LOUIS NAPOLEON prince président (futur Napoléon III) est le premier à 
estimer les femmes dignes de recevoir les plus hautes distinctions françaises, par décret du 
15 AOUT 1851. 
La première femme de la légion d’honneur fut Madame Angélique DUCHEMIN veuve 
BRULON née à DIAN femme guerrière et survivante des combats de la Révolution, sous-
lieutenant aux Invalides en 7 ans de service, 7 campagnes et 3 blessures, elle est la première 
femme admise à l’Hôtel des Invalides le 14 décembre 1798 (24 brumaire an VII). 
Elle fut décorée à 79 ans. Elle devient très célèbre et même la Reine d’Espagne a demandé 
de la voir. 
 
Pour la suite, lire le livre de Mme Danièle DÉON BESSIERE 
 
Alice BENHAMOU PANETTA  
VLF - Le 8 septembre 2025 
Livre consulté de Mme Danièle DÉON BESSIERE « les femmes et la Légion d’honneur. » 
                            Éditions l’Officine  
                                     Historienne et journaliste, chevalier de la Légion d’honneur en 1998.  
  


